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C.[oppet] 1 Sept 1815
Legiones mihi redde Vare! Vare, redde mihi legiones! Où sont mes aigles? mes trophées ? Ah, perfide! 
quʼen avez vous fait? Quʼest devenue cette croix, qui jusquʼici nʼa été pour moi quʼune croix de 
mortifications et dʼattentes trompées ? Elle nʼarrive point, on nʼen entend plus parler depuis votre 
lettre du 21, qui mʼannonça son départ. Il y a quelque trahison là-dessous, quelque conspiration 
contre ma gloire. En attendant je suis reduit à me promener en cueros, nʼayant autre chose pour me 
couvrir que mon ruban de Vasa qui est fané, et quʼune chenille à dernierement voulu manger, comme 
une feuille déjà entamée. Mais sérieusement parlant comment avez vous fait? Il y avait tant de bonnes 
occasions: Saladin le Vengeron, Bruce lʼOriental! Si vous avez chargé le paquet reclamez-le au bureau 
de poste, si non – repavez-le, refaites-le, réinventez-le, reproduisez-le; faites vous le réaccorder, 
redonner, redistribuer.
Why should a dog, a horse, a rat, have orders,
And I have none at all? – –
Adieu. Votre ami désespéré
Schl.[egel]
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